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BIENVENUE! 


e Musée des beaux-arts de Montréal 

célèbre cette année son 135° 

anniversaire. Une occasion rêvée 

pour explorer cet univers de formes, 
de métal, de verre, de bois, de cuir et de 
chrome incarné par l'exposition Beauté 
mobile; une vitrine consacrée aux 100 ans 
du style automobile. 

En première mondiale, Beauté mobile 
réunit une collection impressionnante de 
cinquante des plus belles, des plus auda- 
cieuses, des plus extravagantes automobiles 
de tous les âges. 

Que le Musée des beaux-arts s'intéresse 
à un thème aussi commun que l'automo- 
bile a de quoi surprendre. De fait, sa 
démocratisation a banalisé son image. Mais 
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UNE PASSION QUI SE PARTAGE 


Les lignes d'une automobile sont capables d'émouvoir. Pas tout le monde, certes, mais un large 
public; pas seulement les amateurs d'automobiles, ni les érudits de l'art. À ce titre, le style automo- 
bile est bien un art, qui plus est un art puissant, puisque populaire. Nous avons demandé à quelques 
personnalités de partager avec nous leur sentiment à ce sujet. 


Roch Voisine, chanteur 
Pour moi, la beauté esthé- 
tique d'une automobile est 
tout aussi stimulante que la 
toile d'un grand maître. 


Bruny Surin, sprinter, 
champion du monde en salle, 60 m 
Les voitures sport me passionnent. 
Leur style audacieux suggère la 
vitesse, d'ultimes performances; le 
propre de ma discipline, le sprint. 
Elles sont le reflet de mon vécu! Vittorio, 
affichiste 
La «beauté mobile» exposée 
au Musée pourra finalement 
démontrer à certains que le 
mot «art» ne s'applique pas 
uniquement à une peinture 
accrochée au mur du salon 
ou à une sculpture de fer forgé dans un jardin! 


Paul Deutschman, 

designer automobile 

La fascination de l'homme 
pour la vitesse et la mobilité 
personnelle stimulera toujours 
son imagination. Le passé nous 
apporte justement des objets 
qui sont le fruit de cette imagi- 


nation, qui font un pont entre l'art et la tech- Pierre Michaud, président 
nologie, et nous permettent de faire le point sur du conseil et chef de la direc- 
le présent et deviner l'avenir. tion, Groupe Val Royal Inc., 


et président du conseil, 
Jacques Villeneuve, pilote Player's Provigo Inc. 


Ltée n°27, PPG IndyCar L'automobile comme oeuvre 
Les concepteurs de voitures de course d'art, c'est une idée qui me 
font face à plusieurs contraintes plaît beaucoup. Il était temps 


lorsque vient le temps de dessiner une que l'automobile entre au Musée. 
voiture. L'esthétique du design ne 
compte pas; seule l'efficacité reliée à la 
performance compte. Certes, l'expo- 
sition Beauté mobile peut contribuer à mieux 
faire comprendre l'importance du design auto- 
mobile. 


Beverly Rae Kimes, 
bistorienne automobile, 

New York, USA 

Beauté mobile est un titre bien 
choisi, le Musée des beaux-arts 
de Montréal, un lieu idéal. 
L'automobile est art. Cet 
événement en fait la preuve. 


Bruno Sacco, directeur 
du bureau de style de 
Mercedes-Benz AG 
Cette exposition permet de 
comprendre que les formes 
d'une automobile suggèrent Évasion, rêve, liberté, beauté, 
non seulement leur raison design. autant de qualificatifs 
d'être et l'époque où elles qui situent l'auto au-delà du 
ont été imaginées, mais leur origine culturelle. simple moyen de transport. 
Objet de culte et de désir, son 
Lawrence Stroll histoire génère la passion. Une 
C'est à travers l'analyse et l'appréci- passion qui m'a transporté des rondeurs de la 
ation des réalisations extraordinaires beetle aux lignes infinies de la type E, en passant 


Pierre Marchand, directeur 
général, MusiquePlus 


de notre histoire qu'il devient par la beauté racée d'une DB6 jusqu'à l'exclu- 
possible de créer les chefs-d'œuvre  sivité et la sensualité des formes d'une Kaiser 
du futur. Darrin. La passion automobile. une véritable 


histoire de corps et d'esprit! 


| 


Lancia Asturn 
Pinin Farina 1936 


QUOI VOIR? OÙ LES TROUVER? 


Panhard- 


Levassor 35 cv 


Benz 1886, 
Mercedes-Benz 
Museum, Stuttgart 
(Allemagne) 

«La Jamais- 
Contente» 1899, 
Musée national 
de la Voiture 

et du Tourisme, 
Compiègne 
(France) 

«La Jamais- 
Contente» 
(réplique), Lions 
Club International, 
District 103, 

Ile de France Est 
(France) 

Alfa 40/60 
Ricotti 1914, 
Museo Storico 
Alfa-Romeo, Arese 
(Italie) 

E Miller Golden 
Submarine 1916, 
collection 
Boudeman, 
Richland 
(Michigan) 
Rumpler 
Tropfenwagen 

OA 104 1921, 
Deutsches 
Museum, Munich 
(Allemagne) 
Voisin C6 
Laboratoire 1923, 
collection 

Philipp Moch 


«des Records» 
1926, Musée 
national de 
l'Automobile 

de Mulhouse 
(France), collection 
Schlumpf 

Miller 91 
1928, Indianapolis 
Motor Speedway 
Hall of Fame 
Museum, 
Indianapolis 
(Indiana) 

Auburn 8-120 
Boattail 1929, 
Richard Grenon, 
Au-Temps-Tic 
Auto, Sainte- 
Anne-de-Bellevue 
(Québec) 

Alfa Romeo 
6C 1750 

Gran Sport 1930, 
Museo Storico 
Alfa-Romeo, 
Arese (Italie) 
Mercedes-Benz 
SSK Trossi 1932, 
Collection Ralph 
Lauren 

Bugatti 468 
coach profilé 1933 
Musée national 

de l'Automobile 
de Mulhouse 
(France), collection 
Schlumpf 

Alfa Romeo 

B Aerodinamica 
1934, 

Museo Storico 
Alfa-Romeo, 
Arese (Italie) 


> 


Chrysler 
Airflow Série CU 
1934, The William 
FE. Harrah 
Foundation 
National 
Automobile 
Museum, Reno 
(Nevada) 

Voisin C25 
Aérodyne 1935, 
collection du 
château de Vincy 
(Suisse) 

Lancia Astura 
Pinin Farina 1936, 
Pininfarina 
Panhard- 
Levassor Dynamic 
130 X 76 1937, 
Musée Henri- 
Malartre, Lyon 
(France) 

Cord 810 
Westchester 1936 
The William E. 
Harrah 
Foundation 
National 
Automobile 
Museum, Reno 
(Nevada) 

Tatra 87 1947, 
collection Walter 
Baran, Ashland 
(Pennsylvanie) 
Auto Union D 
V12 1938, Paul 
et Barbara Karassik 
Bentley 47: 
Litre Embiricos 
1938, collection 
Arturo Keller, 
Petaluma 
(Californie) 

BMW 328 
1938, collection 
Rosso Bianco, 
Aschaffenburg 
(Allemagne) 


Rue Sherbrooke 


à 


Boutique 


Galerie d’art 
Vente et location 


LÉGENDES 


EN Arrêt Carrefour 


Bowes Seal Fast 
Special 1938-1939, 
Indianapolis Motor 


Speedway Hall of 
Fame Museum, 
Indianapolis 
(Indiana) 
Bugatti 57 
Atlantic 1938, 
collection Ralph 
Lauren 
Dubonnet 
Xenia 1938-46, 
collection 
particulière 


EI Kiosques des partenaires 


Talbot-Lago 
T150 SS 1938, 
collection 
Rosso Bianco, 
Aschaffenburg 
(Allemagne) 
Bugatti 64 
coach 1939, 
Musée national 
de l'Automobile 
de Mulhouse 
(France), 
collection 
Schlumpf 


Niveau 1 


EE 


Rue Sherbrooke 


Lagonda 
LeMans Lancefield 
V12 1939, 


collection 


Rosso Bianco, 
Aschaffenburg 
(Allemagne) 
Mercedes-Benz 
320 1939, 
Mercedes-Benz 
Museum, Stuttgart 
(Allemagne) 
Chrysler 
Newport Dual 
Cow! Phaeton 
1941, The William 
F. Harrah 
Foundation 
National 
Automobile 
Museum, 

Reno (Nevada) 
Ferrari 125S 
1947, Ferrari SpA, 
Maranello (Italie) 


Verrière 


Fiat 1100S 
1947, Museo 
Storico Fiat, 
Turin (Italie) 
Cisitalia- 
Porsche 360 
Grand Prix 1947- 
1948, Porsche 
Museum, 
Stuttgart- 
Zuffenhausen 
(Allemagne) 
Porsche 356 
«n°1» 1948, 
Porsche Museum, 
Stuttgart- 
Zuffenhausen 
(Allemagne) 
Tucker 1948, 
The William FE. 
Harrah 
Foundation 
National 
Automobile 
Museum, 

Reno (Nevada) 


Bentley Mark 
VI Pinin Farina 
1949, collection 
Phil J. Chartrand 
Alfa Romeo 
1900 Disco 
volante 1952, 
Museo Storico 
Alfa-Romeo, 

Arese (Italie) 
Mercedes-Benz 
W196 Stromli- 
nienwagen 1954, 
Mercedes-Benz 
Museum, Stuttgart 
(Allemagne) 
Jaguar D 1955, 
collection 
Rosso Bianco, 
Aschaffenburg 
(Allemagne) 
Cadillac 
57-70 Eldorado 
Brougham 
1957, 
collection 


particulière 


Porsche 
936/77 Spyder 
1977, Porsche 
Museum, 
Stuttgart- 
Zuffenhausen 
(Allemagne) 
Mercedes-Benz 
C111/1III 1978, 
Mercedes-Benz 
Museum, Stuttgart 
(Allemagne) 
Chapparal- 
Cosworth 2K 
1979, Indianapolis 
Motor Speedway 
Hall of Fame 
Museum, 
Indianapolis 
(Indiana) 


Niveau S2 


E Ferrari F1/87 
1987, Ferrari 
North America 
Inc., Englewood 
Cliffs (New Jersey) 
Ferrari Mythos 
Pininfarina 1989, 
Pininfarina 
Pininfarina 
Ethos 1992, 
Pininfarina 
Pininfarina 
Ethos II 1993, 
Pininfarina 

Œ Pininfarina 
Ethos IITEV 
1995, Pininfarina 
Æ] Lancia Hit 
Pininfarina 1988, 
Pininfarina 


Alfa-Romeo 1900 Disco Volante 1952 


LES DESSOUS DE BEAUTÉ MOBILE 


a préparation et la mise sur pied de 

l'exposition Beauté mobile ne se sont 

pas déroulées sans anicroche. Tout 

d'abord, la plupart des automobiles qui 
sont présentées dans le cadre de cette exposi- 
tion proviennent d'Europe ou d'ailleurs en 
Amérique du Nord. De plus, comme c'est 
souvent le cas pour des événements de grande 
envergure au Musée, de nombreux détails ont 
dû être réglés au fur et à mesure que se 
montait l'événement, parfois à la grande 
surprise de certains. 


Laboratoire en demande 

La Voisin C6 Laboratoire 1923 du Français 
Philipp Moch est tellement en demande dans 
le circuit des grandes expositions de voitures 
classiques, qu'elle devra s'éclipser durant une 
semaine au courant de l'été. 

Si vous visitez l'exposition au moment où 
elle sera partie, il est possible que vous trou- 
viez à sa place une affiche portant le message 
suivant : «Partie en vacances. De retour dans 
une semaine»! 


La Chrysler de Lana Turner : du jamais vu! 
Le conducteur du camion semi-remorque de 

la société de transport Mackie n'en revenait 
pas. «Je n'ai jamais transporté une automobile 
aussi longue que celle-là!» 


Il parlait de la Chrysler Newport Dual Cowl 
Phaeton 1941 qui a appartenu à l'actrice 
américaine Lana Turner. La voiture mesure 
5,4 mètres de long, soit à peine 20 centimètres 
de moins qu'une camionnette Chevrolet 
Suburban! 


La Jamais-Contente, toujours populaire 
Depuis un siècle, tout le monde se l'arrache! 
La Jamais-Contente, la première voiture ayant 
franchi la «barrière psychologique» des 

100 km/h, a été prêtée par le Musée national 
de la Voiture et du Tourisme de Compiègne 
en France. Ce sera d'ailleurs la première fois 
dans l'histoire qu'elle se trouvera au Canada. 


Cette vedette historique est toutefois très 
en demande, c'est pourquoi le 1‘ juillet elle 
devra être retournée dans son pays d'origine. 
Elle cédera alors 
la place à une 
réplique remar- 
quablement 
fidèle construite 
par l'Institut 
d'archéologie 
scientifique et 
industrielle de 
l'Université de technologie de Compiègne. 
Cette réplique, qui est fonctionnelle contraire- 
ment à l'original, sera au Musée jusqu'à la fin 
de l'exposition. 


Des «chärs» au Musée des beaux-arts? 
Et pourquoi pas? Après tout, le Musée des 
beaux-arts est reconnu pour son audace. À 
plusieurs reprises, il 
a présenté des 
expositions 
consacrées à des 
manifestations 
contemporaines de 
l'art, qui prennent 
des formes plutôt 
inattendues aux 
dires de certains 
habitués du Musée. 
Ce fut le cas 
avec l'exposition Pierre Cardin sur la mode 
vestimentaire et avec celle consacrée à la bande 
dessinée (Sn0opy). Il s'agit de rester à l'avant- 
garde, sans craindre d'abattre les stéréotypes. 


Des précédents 
Beauté mobile a été inspirée par le grand 
intérêt porté par le public à la Bugatti Royale 
qui faisait partie des oeuvres de l'exposition 
Les années vingt : l'age des métropoles (1991). 
Toutefois, d'autres musées ont déjà réalisé des 
expositions mettant en vedette l'automobile. 
En 1970, le Musée des arts décoratifs de 
Paris présentait une très belle exposition inti- 
tulée Bolide design, consacrée aux voitures de 
course. L'année dernière, le Museum of 
Modern Art de New York (MOMA) a 
présenté l'exposition Ferrari . Rappelons aussi 
que le MOMA compte parmi sa collection 
permanente une superbe Cisitalia 202 1947 
carrossée par Pinin Farina, une automobile 
qualifiée de chef-d'œuvre. 


(suite à la page 9) 


LES COUPS DE CŒUR 
DU DIRECTEUR 


eauté mobile est le fruit du travail de 

plusieurs dizaines de personnes, liées 

de près ou de loin au Musée des 

beaux-arts de Montréal. On en doit 
toutefois la conception à un historien d'art, le 
directeur du Musée, Pierre Théberge. LE 
MONDE DE L'AUTO l'a rencontré pour décou- 
vrir le sens qu'il a voulu donner à cet exposi- 
tion de design automobile. 

«L'automobile est encore une “orpheline” 
du design à plusieurs égards, dit-il, car elle a 
été perçue essentiellement comme le produit 
d'une évolution technologique.» Reflet des 
tendances de chaque époque, l'automobile est 
passée de l'état d'objet de luxe réservé aux 
riches à celui d'objet de consommation de 
masse, si bien qu'aujourd'hui on a 
tendance à ignorer son style et ses 
formes. Pourtant, il suffit d'évoquer 
certains noms comme Harley Earl, 
Battista Pininfarina, Henri 
Labourdette, Figoni et Falaschi, 
Philippe Charbonneaux, Raymond 
Lowey, Gordon Buehrig, etc., pour 
susciter l'éveil d'une passion. La 
beauté des carrosseries dévoile la 
signature des artistes qui les ont créées. 

L'Alfa 40/60 carrossée par Castagna 
en 1914 à la demande du comte Marco 
Ricotti, en est un bel exemple. Exposée dans 
la première salle, celle qui abrite les oeuvres 
des pionniers de l'aérodynamique, elle 
surprend par sa forme très avancée pour 
l'époque. «Elle est futuriste et illustre bien les 
premières intuitions des concepteurs du début 
du siècle», rappelle Pierre Théberge. 


Pierre Théberge ét la 
Vorsin C6 Laboratoire 
1923 


Face à cette «voiture-obus» aux formes 
fluides et nettes, dont seules les roues de bois 
et le châssis à longerons trahissent les origines 
bientôt centenaires, le directeur du Musée a 
choisi d'installer la saisissante Rumpler 
Tropfenwagen — la voiture «goutte d'eau». La 
forme de bateau de cette voiture allemande de 
1921 ne laisse personne indifférent! La 
Rumpler avait impressionné monsieur 
Théberge lorsqu'il l'avait vue pour la première 
fois, à Berlin, au début des années 1980. 
Aujourd'hui, elle l'étonne toujours, surtout 
sachant que sa carrosserie bleu indigo est aussi 
efficace, sur le plan aérodynamique, que celle 
d'une Lexus LS400 toute neuve; ces deux 
automobiles affichent le même Cx de 0,28. 


Rumpler Tropfenwagen OA 104 1921 


Beauté mobile met ainsi en opposition des 
conceptions parfois diamétralement opposées 
visant pourtant le même but. Des formes 
pures face à des formes exubérantes; l'Europe 
face à l'Amérique; la voiture de course face à la 
voiture de ville; l'automobile d'hier face à celle 


de demain. Des contrastes qui dégagent une 

foule d'idées révélatrices de l'évolution artis- 

tique de l'automobile qu'on peut ainsi mieux 
apprécier. 

Monsieur Théberge révèle difficilement ses 
coups de cœur. Pour réunir les automobiles de 
cette collection, il en a vu des centaines dans 
plusieurs musées et collections privées. Il a 
sélectionné celles qui semblaient être «les plus 
révolutionnaires sur le plan du design». 

Pour lui, toute les voitures de l'exposition 
sont remarquables. Il a tout de même certains 
penchants. «J'aime bien La Jamais-Contente 
de 1899, le premier véhicule à 
rompre avec la voiture hippo- 
mobile et destiné à rouler 
très vite, ce qui était révolu- 
tionnaire à l'époque. 

Ensuite, il y a la 
Chrysler Airflow, 
pour laquelle on 
a cherché à réin- 
venter l'auto en 
étudiant spéci- 
fiquement sa 
forme; elle est le 
résultat d'une 
idée et non l'in- 
verse. Et puis, la 
Cord 810 1936, 
qui a énormément 

influencé le design d'aujourd'hui, et la Bugatti 
57 Atlantic 1939, très excentrique à la ligne 
complètement marginale : c'est une véritable 
sculpture! Enfin, il y a la première Porsche 
356 1948 qui, après la Seconde Guerre 
mondiale, a réinventé la voiture de sport.» 

Il ne cache pas sa satisfaction d'avoir obtenu 

la Mercedes- 
Benz SSK 
Trossi. 


Cord 810 1936 


Bugatti 57 Atlantic 1938 


«Elle a un côté surréaliste : on dirait une 
chauve-souris! En 1934, le comte italien Felice 
Trossi avait demandé à un carrossier de lui 
créer une voiture totalement personnelle et, 


aujourd'hui, nous avons 
le rare privilège de la 
montrer au grand 
public.» 

Comme la Trossi, 
presque toutes les 
voitures de Beauté 
mobile sont uniques 
ou ont été 
produites en quantité très limitée. La plupart 
ont engendré des mythes, comme la Tucker. 
Le film de Coppola et Lucas de 1988 en a 
ravivé l'aura; pour l'exposition, elle était 

incontournable. «La Tucker est 
belle, étrange et excentrique, 
mais ces élucubrations stylis- 
tiques étaient nées d'une idée 
fascinante : réinventer 
la voiture en recom- 
mençant à Zéro — 
une idée bien 
américaine, qui 
consiste à tout 
refaire avec brio.» 

Il y a aussi la 

Voisin Aérodyne 
1935. Avec le 
coach profilé Bugatti 
46 de 1933, elle 
représente une 
époque charnière : 
«on voit dans l'une et dans l'autre des formes 
élégantes, qui marient la ligne droite et la 
courbe.» Puis, lorsqu'on compare la Cord à la 
Talbot-Lago, la brisure dans l'évolution du 
style devient évidente. «On arrive aux formes 
rondes et polies comme un savon mouillé. 
L'aérodynamique est pleinement intégrée au 
design : des voitures sans arêtes, sans aspérités, 
complètement enveloppées. C'est une 
floraison de la ligne courbe, le principal 
leitmotiv.» 
Et puis, il y a la 
Bugatti 57 
Atlantic 1938 
dont on s'ap- 
proche avec 
respect. «Son 
styliste, Jean 
Bugatti, souhaitait 
réaliser une voiture 
exceptionnelle. Or, elle 
a conservé son aura de magie et de perfection 
absolue.» 

La Dubonnet Xenia 1938-1946, qui se 
trouve dans la salle du bas, affiche également 
une carrosserie profilée, influencée toutefois 


Tucker 1948 


F 
beaute pile 
par l'avion à réac- Pierre Théberge, en adoptant des technolo- 
tion. «Elle a des  gies nouvelles visant à protéger l'environ- 


allures de nement.» Un point final qui prend la forme 
voiture d'un paradoxe, puisque l'une des premières 
américaine, 
par ses 


volumes 
très amples. 
On 
comprend qu'André Dubonnet voulait créer 
une voiture très avancée.» 

Le parcours de l'exposition a été imaginé 
de sorte que le public puisse établir des liens 
entre différents styles et plusieurs applications 
de concepts identiques — les principes de 


admirées par le 


l'aérodynamique, par exemple. La visite se visiteur sera La Jamais- W196 
: N ÉTOMUN1ENWAGEN 
termine devant le prototype à moteur : Contente, une 1954 ° 


électrique Ethos 
IIEV 1995 de 
Pininfarina. 
«Pininfarina a 
réinventé la 
voiture avec 
beaucoup de 
sérieux, affirme 


voiture électrique 
couronnée presque 
cent ans plus tôt 
pour avoir été la 
première à franchir 
100 km/h. Belle 
façon de boucler la 


boucle! 
Voisin C25 Aérodyne 1935 


(suite de la page 6) 

Une précieuse Cocotte ailée en forme d'oiseau aux ailes pointues, 
Un collectionneur a accepté de prêter la appelée la «cocotte». Pour éviter tout risque 
Voisin C25 Aérodyne 1935. Or, lorsqu'il de perte ou de vol, nous n'avons pas mis 

a expédié cette automobile, d'abord par cette cocotte dans la voiture, mais nous l'ap- 
camion, puis par avion cargo, il a pris porterons lors de notre visite à Montréal, de 
soin de retirer le bouchon du radiateur sorte que ma voiture sera intégralement 

très caractéristique. équipée pour l'ouverture de l'exposition.» 


En effet, le soir du 11 mai 1995, au 
moment du vernissage de l'exposition, la 
cocotte trônait à nouveau au sommet du 
radiateur de cette élégante Voisin! 


Les hants et les bas 

d'une campagne de promotion 

Dans le cadre du programme de relations 
publiques, le directeur du Musée, Pierre 
Théberge, a été appelé à se déplacer dans 
tout le pays pour annoncer la tenue de 
l'exposition. 

Quelle ne fut pas sa surprise, alors qu'il 
était en route pour Chicoutimi le 5 avril, 
de se retrouver bloqué dans le Parc des 
Laurentides à cause... d'une tempête de 


Dans une lettre qui a précédé l'arrivée neige! 
de la voiture à Montréal, le propriétaire La conférence de presse qui était prévue 
expliquait qu’«à l'époque de leur cons- pour cette date a naturellement été reportée 
truction, toutes les Voisin arboraient sur le à une période où le climat serait plus 


bouchon du radiateur une figurine clément! 


LES CRÉATEURS 


eauté mobile reflète l'art, le style et les 
tendances de divers créateurs. Ils 
étaient ingénieurs, carrossiers, 
designers, ou simplement inventeurs 
intuitifs, mais chacun à leur façon ils ont 
marqué le style des automobiles de leur 
époque. 
Voici donc les principaux acteurs dont les 
œuvres parsèment actuellement l'exposition 
du Musée. 


Walter Owen Bentley (1888-1971) 
Ingénieur, il crée la marque Bentley en 1920. 
Ses voitures se font remarquer dans les 
épreuves sportives et remportent cinq fois les 
24 Heures du Mans entre 1924 et 1930. En 
1933, Bentley passe sous le contrôle de Rolls- 
Royce et en 1935, W.O. Bentley quitte l'en- 
treprise qui porte son nom pour se joindre à 
Lagonda. En 1947, on le retrouve chez 
Armstrong-Siddeley. 


Karl Benz (1844-1929) 
Polytechnicien, il fonde 
une fabrique de moteurs 
en 1871, puis entreprend 
le développement de 
moteurs à combustion 
interne. En 1886, il lance 
un tricycle motorisé. C'est 
le début de l'ère de l'auto- 
mobile commerciale. Avant la fin du 19° siècle, 
il aura fabriqué 2 000 automobiles. En 1926, 
son entreprise fusionne avec la société 
Daimler, fabricant des automobiles Mercedes. 


Gordon Miller Buehrig (1904-1990) 
Ingénieur et styliste, Gordon Buehrig est l'au- 
teur de la forme peu orthodèxe des Cord 
810/812 de 1935. Auparavant, il a travaillé 
chez GM, sous la direction de Harley Earl, 
puis chez Stutz et Duesenberg. Après l'effon- 
drement de Cord, il travaille chez Ford. 


Ettore Arco Isidoro Bugatti (1881-1947) 
En 1899, il entre chez Prinetti et Stucchi 
comme apprenti. Deux ans plus tard, il 
fabrique sa première automobile. Il travaille 
pour de Dietrich, Mathis et Deutz. En 1909, 
il fonde sa compagnie à Mulhouse près de 
Strasbourg. En 1911, il conçoit la "bébé" 
Peugeot. Surnommé "le Patron", il réalise une 
succession de véhicules étonnants, dont la 
Royale sera le point culminant. 


Jean Bugatti (1909-1939) 

Fils d'Ettore Bugatti, Jean devient le super- 
viseur de la production en 1929. Styliste de 
grand talent, il dessine la carrosserie de la 
Bugatti Royale coupé Napoléon, de la 57 
Atlantic et des types 50T et 55. 


Walter Percy Chrysler 
(1875-1940) 

Comme son père et son 
frère ainé, Walter Chrysler 
travaille d'abord pour la 
compagnie de chemin de 
fer Union Pacific, puis 
devient directeur de 
l'American Locomotive de 
Pittsburg. En 1912, il passe chez Buick et 
devient président en 1920. En 1921, il se 
consacre au redressement de la Maxwell- 
Chalmers Corporation, dont il prend la direc- 
tion. Une fois restructurée, il lance en 1924 la 
Chrysler B-70. L'année suivante, la société 
devient la Chrysler Corporation. 


Ervret Loban Cord 
(1894-1974) 

À 30 ans, Cord est 
concessionnaire des auto- 
mobiles Moon à Chicago. 
C'est alors que la société 
Auburn l'invite à redresser 


financièrement l'entreprise. 
Au bout d'un an, Cord en 
devient le propriétaire. Son empire comptera 
bientôt Duesenberg, American Airlines, la 
société d'avions Stinson, le fabricant de 
moteurs d'auto Lycoming, des entreprises de 
carrosserie et même la New York Shipbuilding 
Corporation! Il crée en 1929 la marque Cord, 
dont les automobiles seront construites 
jusqu'en 1937. 


André Dubonnet (1897-1980) 

Petit-fils du créateur de l'apéritif Dubonnet, 
André Dubonnet met tout d'abord son 
dynamisme au service de la course automobile. 
Ettore Bugatti en fera un de ses pilotes. Entre 
1920 et 1940, il fait carrosser une Hispano- 
Suiza par Nieuport, réalise des châssis de 
conception originale, lance un système de 
suspension indépendante pour roues avant et 
fait construire au moins trois voitures portant 
son nom. 


Cisitalia-Porsche 360 Grand Prix 1947-48 


Piero Dusio (1903-1956) 

Avant la Deuxième Guerre, Piero Dusio est 
champion amateur de course automobile en 
Italie. Il construit sa première voiture de sport 
en 1939, puis établit la société Cisitalia en 
1946. Il entreprend la fabrication de coupés 
sport (dont la célèbre 202). Il fait mettre au 
point un châssis modulaire pour monoplace à 
moteur Fiat 1100 et lance, en 1947, un cham- 
pionnat monotype de formule Cisitalia. Il 
investit une somme énorme dans le développe- 
ment de la Cisitalia 360 Grand Prix, mais sera 
acculé à la faillite en 1948. Il quitte alors 
l'Italie pour s'établir en Argentine. 


Enzo Ferrari (1898-1988) 

Enzo Ferrari entre d'abord au service de la 
société automobile CMN, puis en 1920, il 
passe chez Alfa-Romeo. Il 
devient directeur de 
l'équipe de course en 1929 
et crée la Scuderia Ferrari. 
En 1938, il quitte Alfa- 
Romeo et fonde Auto Avio 
Costruzioni à Modène, 
qu'il déménage à 
Maranello en 1943. En 
1940, il construit sa 
première voiture, la « 815 ». La première 
Ferrari, la 125, sera lancée en 1947. 


James Ellis Hall (né en 1935) 

Jim Hall obtient un diplôme en génie 
mécanique de CalTech en 1957. Trois ans 
auparavant, il vivait sa première expérience de 
course automobile. À la fin des années 1950, il 
amorce sa carrière de pilote. En 1961, il crée 
la première Chaparral. 


Camille Jenatzy (1868-1913) 

Camille Jenatzy est ingénieur pour la 
Compagnie internationale des transports auto- 
mobiles de Paris, qui fabrique des fiacres élec- 
triques. Il fait ses débuts en course automobile 
en 1898, puis lance un défi au comte 
Chasseloup-Laubat qui le rendra célèbre. Il 
poursuit une carrière de pilote de course avec 
Mercedes, Pipe et Mors. 


Anthony Lago (1893-1960) 

Anthony Lago acquiert une formation 
d'ingénieur à l'École polytechnique de Milan 
puis s'établit à Londres au début des années 
1920. Il représente la marque Isotta-Fraschini, 
puis devient directeur de la Wilson Self- 
Changing Gear Ltd. Il sera aussi pilote pour 
Armstrong-Siddeley. En 1933, il dirige l'usine 
Talbot de Suresnes en France. Deux ans plus 
tard, il en prend le contrôle et jusqu'en 1959 
il fabriquera les Talbot-Lago, certaines des plus 
belles voitures françaises. 


Hans Ledwinka 
(1878-1967) 

Il a moins de 20 ans 
lorsqu'il entre au service 
de la société Nesselsdorfer, 
qui deviendra plus tard 
Tatra. Ledwinka fera de 
courts séjours chez 
Friedmann (1902-1905) 
et Styer (1916-1921), mais il sera reconnu 
pour les automobiles à moteur arrière qu'il 
réalise pour Tatra. Il travaillera près de 70 ans 
dans l'industrie automobile. 


William Lyons (1901-1985) 

William Lyons travaille d'abord pour la société 
Crosley. Avec William Walmslev, il fonde la 
Swallow Sidecar en 1922, entreprise qui 
deviendra la Jaguar Cars. En 1965, Lyons 
intègre Jaguar au groupe British Motor 
Corporation (BMC) et reste à sa direction 
jusqu'en 1972. 


Harry Armenius Miller (1875-1943) 
Miller est apprenti dans un atelier de 
mécanique à 13 ans et devient rapidement 
spécialiste des carburateurs. En 1909, il crée 
une bougie d'allumage, puis un carburateur 
appelé Master. Avant la Première Guerre, il 
fonde une entreprise de fabrication de pistons 
et sera parmi les premiers en Amérique à 
utiliser l'aluminium pour les fabriquer. À la 
même époque, il modifie des moteurs sur 
demande. Après la guerre, il fabrique des 
moteurs de haute performance pour la course 
puis, à partir de 1923, il se lance aussi dans la 
production de voitures de course appelées 
Miller. 


Talbot-lago T150 SS Figoni et Falaschi 1938 


Paul Panhard (1881-1969) 

En 1909, Paul Panhard entre au service de 
l'entreprise fondée par Émile Levassor et René 
Panhard, son oncle. En 1937, son fils Jean se 
joint à lui comme directeur technique. Il cède 
le contrôle de Panhard à Citroën en 1955. 


Battista Pininfarina 
(1893-1966) 

En piémontais, «Pinin» 
signifie «le dernier garçon 
d'une grande famille», un 
surnom que gardera 
Battista toute sa vie. À 11 
ans, il travaille dans l'ate- 
lier de réparation de 
carrosseries de son frère ainé. Vingt-cing ans 
plus tard, il fonde Carrozzeria Pinin Farina à 
Turin. Ses réalisations célèbres seront 
nombreuses : Lancia Dilambda et Astura, 
berlinette Cisitalia 202, Ferrari 212 et 
375MM, Morris 1100, Austin A40, Alfa- 
Romeo Giulietta, etc. En 1958, son entreprise 
emménage dans de nouveaux locaux à 
Grugliasco. En 1961, son nom de sa famille 
devient « Pininfarina ». 


Sergio Pininfarina (né en 1926) 
Ingénieur en mécanique, il fait un séjour 
d'études en Angleterre et aux États-Unis avant 
d'entrer au service de Pininfarina au début des 
années 1950. 
Convaincu de 
l'importance 
de l'aérody- 
namique, il 
amorce en 
1965 une 
étude sur la 
faisabilité de 

la réalisation d'une soufflerie pour des modèles 
grandeur nature. Les travaux de la soufflerie 
seront achevés en 1972. Il est aujourd'hui à la 
tête de Pininfarina SpA. 


Pininfarina Ethos IIIEV 1995 


Ferdinand Porsche (1875-1951) 
En 1896, Ferdinand Porsche conçoit une 
première voiture équipée de roues-moteur 
électriques pour Ludwig Lohner. Porsche 
travaille ensuite pour les firmes autrichiennes 
Styer et Austro-Daimler, puis fonde un 
bureau d'études en 1930. Il travaille 
ensuite pour Zündapp, Mercedes- 
Benz, Auto-Union et Cisitalia avant 
que ne soit créée la première auto- 
mobile portant son nom, au lende- 
main de la Deuxième Guerre. 


Ferdinand Porsche a été à l'origine de la 
célèbre Coccinelle de Volkswagen, dont les 
débuts remontent à 1936. 


Ferry Porsche (né en 1908) 

Fils de Ferdinand Porsche, il travaille au 
bureau de design autrichien. Après la mort de 
son père en 1951, il assume la direction de 
l'entreprise familiale. 


Edmund Rumpler (1872-1940) 

En 1897, il entre au service de Nesselsdorfer. 
On le retrouve ensuite pendant une courte 
période chez Daimler, puis chez Adler. 
Rumpler fait alors une longue incursion dans 
le domaine de l'aéronautique. Après la 
Première Guerre, il revient à l'automobile et 
présente la Rumpler Tropfenwagen en 1921 
au salon de Berlin. Il fabrique des 
automobiles jusqu'en 1926. 


Preston Thomas Tucker (1903-1956) 
Tucker sera vendeur pour Studebaker, puis 
Dodge, avant de travailler pour Pierce-Arrow. 
En 1935, il s'associe à Harry Miller pour 
construire des voitures de course. À la fin des 
années 1930, il fonde la Tucker Aviation 
Corporation pour construire une automi- 
trailleuse ultra rapide. En 1944, il amorce son 
projet automobile dans l'atelier adjacent à sa 
résidence de Ypsilanti, au Michigan. 


Gabriel Voisin 
(1880-1973) 
Architecte partenaire de 
Louis Blériot. Par la suite, | 
il fonde une entreprise de 
fabrication d'avions avec 
son frère. En 1919, il 
passe à la construction 
d'automobiles. 
Anticonformiste, il présente une succession de 
véhicules fantastiques et fantaisistes. En 1937, 
il doit céder son entreprise faute de moyens 
financiers. À 70 ans, il prend sa retraite en 
Espagne où il travaillera à la mise au point 
d'une voiturette économique appelée Biscuter. 


Porsche 356 «n°1» 1948 


POUR AJOUTER À L'EXPOSITION 


ACTIVITÉS ÉDUCATIVES 

ET CULTURELLES 

Pour aider le visiteur à mieux apprécier l'expo- 
sition Beauté mobile, le Service éducatif et 
culturel propose de nombreuses activités. 


Réponse-à-tont 

D'où vient cette voiture? Pourquoi cet 
aileron à l'arrière? À quoi sert la petite 
hélice devant le capot? À quelle vitesse peut- 
elle rouler? Pour répondre à toutes vos 
questions, ou tenter d'y répondre, faites 
appel aux personnes-ressources qui se trou- 
vent dans les salles de l'exposition. Elles se 
feront un plaisir de partager leurs connais- 
sances avec vous. 


Salle de lecture et de documentation 

Une salle de lecture et de documentation est 
aménagée au niveau S2, vers la fin du parcours 
de l'exposition. Vous y trouverez des dizaines 
de livres sur le design automobile et plusieurs 
autres documents susceptibles de parfaire vos 
connaissances. Profitez-en pour vous asseoir et 
vous reposer un peu! 


Des projections vidéos 

Une salle du niveau S2 est aménagée en salle 
de cinéma. On y présente, en projection 
continue, des films consacrés aux grandes 
réalisations du design automobile. Au 
programme : 


© L'histoire de ln 911 (45 min., français). Tout 
le processus de création du modèle Porsche 
911. 

© Racing Legend (80 min., anglais). L'histoire 
des voitures de course de la célèbre usine 
Porsche. 

© Metamorphosen (8 min., sans parole). 
L'évolution du design de la BMW, illustrée par 
la magie de l'infographie. 

© Collection Rosso Bianco (30 min. anglais). Le 
musée allemand Rosso Bianco nous ouvre ses 
portes : un coup d'oeil privilégié sur une 
superbe collection de voitures sport. 

© Mercedes-Benz Museum (151 min., anglais). 
Le survol de plus d'un siècle d'histoire de l'au- 
tomobile grâce au Musée Mercedes-Benz de 
Stuttgart. 

© Design of Speed (60 min., anglais). Le design 
automobile vu par Ferdinand Porsche, l'héritier 
de la célèbre dynastie et Gérald Hirschberg, le 
responsable du design chez Nissan. 


ARRÊT CARREFOUR 

Présentée dans les salles du rez-de-chaussée du 
Pavillon Jean-Noël Desmarais, Arrét Carrefour 
est une exposition organisée par le Service 
éducatif et culturel et par le Service des exposi- 
tions itinérantes du Musée des beaux-arts de 
Montréal. 


Saviez-vous que... 

© le premier permis de conduire accordé à un 
automobiliste montréalais était en réalité... un 
permis de bicyclette? 


Les premières heures de l'automobile dans les rues de 
Montréal, à la fin du siècle dernier. 


® la signalisation routière à partir de 
pictogrammes, telle qu'on la connaît, doit 
beaucoup à un inventeur québécois, Omer J. 
Martineau? 

© au temps où la sécurité routière n'existait 
pas encore, l'automobiliste prudent et 
consciencieux portait des lunettes de pilote de 
course? 

Bien d’autres réponses à vos questions font 
partie de Arrét Carrefour, une exposition 
présentée parallèlement à Beauté mobile grâce à 
la participation du ministère des Transports du 
Québec et de la Société de l'assurance auto- 
mobile du Québec. 

À partir d'une sélection de photos et d'ob- 
jets divers répartis en trois Zones — correspon- 
dant successivement au début du siècle, aux 
années 50 et à l'époque actuelle — on y fait le 
survol du développement des réseaux routiers 
et de la signalisation ainsi que de l'implanta- 
tion progressive des règles de sécurité. 

Le parcours est ponctué de tableaux de 
maîtres qui sont comme un écho imagé des 
propos énoncés dans l'exposition. Ou comme 
un clin d'œil vous rappelant que l'art et la 
réalité se croisent parfois sur de bien drôles de 
chemins! 


BOUTIQUE ET LIBRAIRIE DU MUSÉE 


Affiches, cartes postales, beaux livres, jeux, 
sacs et T-shirts : un choix irrésistible d'ob- 
jets-souvenirs! 
L'exposition Beauté mobile vous a plu? 

Vous désirez emporter avec vous un 
souvenir? 

Arrêtez-vous à la Boutique et à la Librairie 
du Musée, vous y trouverez sans aucun doute 
ce que vous recherchez. 


Le catalogue 

de l'exposition 

Pour en savoir davan- 
tage sur les quarante- 
neuf chefs-d'œuvre 

de Beauté mobile, 
procurez-vous le 
superbe catalogue de 
l'exposition. La petite 
histoire de chacune de 
ces grandes voitures y 
est soigneusement documentée par Luc Gagné, 
un passionné de l'automobile. L'ouvrage de 
plus de 200 pages comprend une foule de 
magnifiques photographies en couleurs et de 
nombreuses photos d’archives : 50 $. 


Une affiche d'art 
L'artiste-designer 
Vittorio, qui est lui- 
même un fervent collec- 
tionneur d'automobiles 
anciennes, a créé une 
affiche exclusive en 
hommage à Beauté 
mobile. En vente seule- 
ment à la Boutique du 
Musée : 20 $. 


Des objets de papier 

Cinq voitures exceptionnelles ont été retenues 
pour illustrer une panoplie d'affiches, cartes 
postales, cartes doubles, calendriers, carnets de 
note et carnets d'adresses. Vous avez le choix 
entre la Cord 810 Westchester 1936, la 
Talbot-Lago T 150 SS 1938, la Chrysler 
Newport Dual Cowl Phaeton 1941, la Tucker 
1948 et la Cadillac 57-70 Eldorado Brougham 
1957, toutes plus belles les unes que les 
autres. De 1,25 $ à 12 $. 


Des livres pour tous les budgets 
Voici quelques titres parmi une large 
sélection : 

e Les anto- 
mobiles - Des 
origines à 
l'an 2000 
par Serge 
Bellu, 
Éditions 
Larousse, 
1993. 

87,50 $. Un 
somptueux 
ouvrage abondamment illustré, qui raconte 
toute l'histoire de l'automobile. 

e Les voitures de 1886 à 1930, Les voitures - 
Années trente et quarante; Les voitures de 1970 
à 1990, Les grands constructeurs d'Angleterre; 
Les grands constructeurs d'Allemagne. De 
superbes ouvrages des Éditions Gründ. 

67,95 $ et 57,95 $. Ces publications réunis- 
sent dessins, plans, schémas et photos : une 
véritable encyclopédie de l'automobile. 

e Un moteur et quatre roues par Richard 
Sutton. Éditions Gallimard, «Les yeux de la 
découverte», 1991. 24,95 $. Afin que nos 
petits visiteurs puissent aussi découvrir les 
mystères de l'automobile. 


Et une grande variété d'objets 
Toujours populaires, les modèles réduits vous 
permettent d'acquérir la voiture de vos rêves 
à bon prix. De 2,95 $ à 159,95 5. 

Au rayon des vêtements, procurez-vous un 
T-shirt, un coton ouaté, une casquette, un 
grand sac ou un petit sac-ceinture; fabriqués 
dans des matériaux de qualité, ces objets 
portent l'emblème de Beauté mobile. 

De 19,95 $ à 49,95 &. 


RENSEIGNEMENTS GÉNÉRAUX 


L'exposition Beauté mobile est présentée Tout acheteur d'un 
dans le pavillon Jean-Noël Desmarais du billet adulte au tarif 
Musée des beaux-arts de Montréal. Ce Musée, régulier (12 $) de l'ex- 
dont la réputation n'est plus à faire, est situé position Beauté mobile 
en plein cœur du centre-ville, sur la rue recevra un coupon 
Sherbrooke. Il est facilement accessible par rabais de 4 $ valable 
autobus (24) ou par métro (stations Peel ou pour l'achat d'un billet 
Guy-Concordia). adulte au tarif régulier 


de l'exposition Paradis 
perdus : l'Europe 
symboliste, présentée 

du 8 juin au 15 octobre 1995 dans le Pavillon 
Benaïah Gibb du Musée des beaux-arts de 
Montréal. 


Les Amis du Musée 
Les Amis du Musée peuvent entrer gratuitement 
en tout temps et aussi souvent qu'ils le désirent, 
sur simple présentation de leur carte de membre. 
Abonnez-vous! Profitez des grandes exposi- 
tions de l'été 1995 pour devenir un Ami du 
Musée des beaux-arts de Montréal et bénéficier 
Droits d’entrée de nombreux avantages. dont l'entrée libre en 
Familles* ........ 24$ tout temps! 


$ 
$ Groupes ......... 10$ È : : 

Aînés (65 ans +) ....7S$ (20 personnes +) personne Renseignements : 285-1600, poste 145 
$ 


Enfants (12 ans -) ...8 


2 
Ë 
È 
s 
8 


Heures d'ouverture 

Du 11 mai au 15 octobre 1995, tous les jours 
de la semaine, de 11 h à 18 h (jusqu'à 21 h les 
mercredis, vendredis et samedis). 


* Famille: 1 adulte et 3 enfants de 16 ans et moins ou 2 adultes et 2 enfants Musée des beaux-arts de Montréal 
de 16 ans et moins. Pavillon Jean-Noël Desmarais 
Les mercredis soirs à demi-prix : entrée à 1380, rue Sherbrooke Ouest 


moitié prix le mercredi, de 17 h 30 à 21 h 00. INFO : (514) 285-2000 
LES PARTENAIRES 


De nombreux partenaires se sont associés à la présentation de l'exposition Beauté mobile, parmi 
lesquels Mercedes-Benz Canada inc., à titre de commanditaire principal. La Société de l'assurance 
automobile du Québec et Transports Québec, la Compagnie Pétrolière Impériale Ltée la Société 
d'Aluminium Reynolds du Canada, Air France, Hydro-Québec, Michelin Amérique du Nord 
(Canada inc.) et les Breuvages Pepsi-Cola Canada sont également commanditaires de cette exposi- 
tion organisée dans le cadre du XX° Congrès mondial de la route. Les magazines Le Monde de 
l'Auto et World of Wheels et le quotidien La Presse ont accepté d'apporter leur soutien promotionnel 
à l'exposition. Quant aux frais d'assurance, ils sont assumés en partie par le ministère du Patrimoine 
canadien en vertu du Programme d'assurance des expositions itinérantes. 

La promotion de Beauté mobile auprès de la clientèle touristique a été grandement mise en valeur 
Dee de Tourisme Qnébec o del OMRe des Congrès et du tourisme du Grand 


mue ed al 
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L'art de devancer le progrès 
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Beauté Mobile : un siècle de chefs-d'œuvre automobiles au Musée des beaux-arts de Montréal. 


